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nation de Municipalité, du mot latin Municipia, titre donné 
parles Romains aux villes libres attachées volontairement a 
la république, tout en conservant leurs lois et leurs magistrats 
particuliers. 

Un journal de celte époque (1) nous a conservé le nombre 
de voix obtenu par les officiers municipaux et notables de la 
ville de Lyon; nous avons cru devoir transcrire ces documents, 
car l'étude des résultats obtenus par les assemblées primaires 
n'est pas sans intérêt. 

« Le 22 mars, d'après le dépouillement du second scrutin 
pour les officiers municipaux, il résulte que la pluralité 
absolue s'est réunie en faveur des citoyens ci-après nommés: 

MM. NOLHÀC , ancien échevin, a obtenu 2867 voix. 
J . -B. DUPONT, négociant 2577 
A. LAGIER, bourgeois 2530 
J. FULCHIRON, négociant 2481 
L. FELISSENT, idem 2475 
J . -F . VAUBERET-JACQUIER, ancien 

échevin 2455 
LUC CANDY, négociant 2383 
P.-A. FAURE, idem 2360 
J. VAGHON, boulanger 2180 

Le troisième scrutin du 27 mars 1790 donna les résultais 
suivants: 

MM. J.-N. BRUYSETfils aîné, imprimeur du roi, 2351 
LAMBERT DE LISSIEUX, négociant. . 2331 
J.VIDALIN, négociant 2148 
J.-M. GOUDARD, idem 2238 
J. COURBON, custode-curé de Sainte-

(i) I,P Courrier de Lyon. 


